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Marita Roth: Die De- und Rekonstruktion des Selbst – Osteutsche
Identitätsarbeit nach der Vereinigung und heute, pp. 187-198
Karin Birkner: Gesprächsanalytische Perspektiven auf die Interkulturalität
ost-/westdeutscher Kommunikation, pp. 199-215
Horst Dieter Schlosser: Schweigen die Wähler in Ost und West
unterschiedlich? Hypothesen zur Stimmverweigerung bei den
Landtagswahlen im März 2006, pp. 217-231
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Rückblende auf einen Fernsehfilm aus dem Jahr 1990, p. 233-250

Ce re cueil d’ar ticles est le pre mier vo lume de la col lec tion Sprache- 
Politik-Gesellschaft (langue, po li tique, éco no mie). Il a pour objet de
ten ter de re pé rer, à tra vers 13 ar ticles, un ou plu sieurs « murs du dis‐ 
cours  » ou «  murs dis cur sifs  » (Dis kurs mauern) par les moyens de
l’ana lyse de dis cours.

1

Ruth Rei her: Zum Um gang der
Lin guis tik mit dem spra chli chen
Ost- West-Problem seit dem
Mauer fall (pp. 1-19)
Ce pre mier ar ticle part du constat d’un dés équi libre dans les dé si gna‐ 
tions géo gra phiques des per sonnes ou phé no mènes selon qu’il s’agit
de l’Est ou de l’Ouest de l’Al le magne  : tan dis que An ge la Mer kel est
na tu rel le ment dé si gnée par ost deutsche Frau, que cer tains Länder
sont fa ci le ment qua li fiés de ost deutsch, il ne vient par exemple à l’idée
de per sonne de par ler d’un *west deust cher Po li ti ker. La fome ost‐ 
deutsch est donc mar quée par rap port à la forme *west deutsch, non
em ployée car fi na le ment sy no nyme de deutsch.

2

Après un pa no ra ma des col loques consa crés à l’hy po thé tique exis‐ 
tence de deux langues al le mandes dans les deux dé cen nies qui ont
suivi la chute du mur, l’au teure pro pose un ré su mé des grandes ques‐ 
tions étu diées par la re cherche lin guis tique sur les deux ex- 
Allemagnes. Celles- ci por taient es sen tiel le ment sur la trans for ma tion
de la langue au ni veau lexi cal ou au ni veau des genres de dis cours ou
de textes, et en par ti cu lier sur les chan ge ments de formes lin guis ‐
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tiques em ployées dans les nou veaux Länder. Ces chan ge ments ré‐ 
sident es sen tiel le ment dans la dis pa ri tion de cer taines formes, soit
parce qu’elles sont dé sor mais per çues comme ar chaï santes (les ré fé‐ 
rents dé si gnés ayant eux aussi dis pa ru, par exemple Kul tu rhaus lei ter),
soit parce qu’un vo cable concur rent existe en al le mand de l’Ouest
(Kauf halle est par exemple concur ren cé  par Su per markt). Enfin, les
sens spé ci fiques exis tants en RDA pour des po ly sèmes comme Bri‐ 
gade ou Ak ti vist tendent à vieillir, tan dis que leurs sens non spé ci‐ 
fiques per durent.

Les ques tions étu diées dans les re cherches por tant sur l’as pect « cri‐ 
tique de la langue » sont va riées (langue du parti, Witze, ma nuels sco‐ 
laires, langue de cer tains phé no mènes po li tiques – Mon tag sde mos,
dis cours…). Les études pu bliées sur la ques tion du chan ge ment lin‐ 
guis tique après la chute du mur se sont par ti cu liè re ment concen trées
sur le lexique, car c’est le do maine qui ré agit le plus di rec te ment et le
plus ra pi de ment aux chan ge ments so ciaux.

4

Ruth Rei her consacre la der nière par tie de son ar ticle aux pro blèmes
de mé thode posés par la re cherche lin guis tique sur la pro blé ma tique
des re la tions Est- Ouest. Il ar rive en effet que les ana lyses lin guis‐ 
tiques mènent à des conclu sions ha sar deuses sur la so cié té, et in‐ 
duisent no tam ment un ju ge ment de va leur né ga tif sur les com pé‐ 
tences lin guis tiques des lo cu teurs des an ciens Länder de l’Est. Cer‐ 
taines ana lyses re posent sur une théo rie de l’adap ta tion (An pas sung‐ 
stheo rie) qui en vi sage l’al le mand de RDA comme une va riante de l’al le‐ 
mand de l’Ouest, conçu comme norme. De là à ap pré cier l’al le mand
de RDA de ma nière né ga tive, comme dé fi ci taire par rap port à la
norme, le pas est vite fran chi.

5

L’au teure conclut son ar ticle en re mar quant que le stan dard lin guis‐ 
tique que consti tue l’al le mand de l’Ouest est lui- même trop peu étu‐ 
dié dans son évo lu tion his to rique. Il n’en existe qu’une pre mière ten‐ 
ta tive, sous la forme du « dic tion naire nu mé rique de la langue al le‐ 
mande  » (DWDS) consti tué de textes pu bliés de toute sorte. Mais
Ruth Rei her sou ligne qu’un vé ri table cor pus de vrait conte nir éga le‐ 
ment des mil lions de textes non pu bliés. Elle conclut son ar ticle en
sou li gnant que la seule ma nière d’étu dier l’al le mand de l’Est, sans ris‐ 
quer d’y as so cier des ju ge ments de va leurs, est de pro cé der au même
tra vail avec l’al le mand de l’Ouest.

6
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Tho mas Ahbe: Ost- Diskurse. Das
Bild von den Ost deut schen in den
Dis kur sen von vier
überregionalen Pres seor ga nen
1989/90 und 1995, pp. 21-53
Avec la chute du mur en 1989, les media est- allemands dé cou vraient
un nou vel objet  : les Al le mands de l’Est avec leur spé ci fi ci té, leur
culture propre. L’au teur nomme dis cours sur l’Est (Ost- Diskurse) les
dis cours pu bliés après la chute du mur et ayant pour objet les Al le‐ 
mands de l’Est et leur culture. Les pre mières pa ru tions du genre
avaient ten dance à conte nir des sté réo types, le sa voir ob jec tif sur
l’Est étant très la cu naire.

7

La réuni fi ca tion a été ac com pa gnée d’une pro fonde mo di fi ca tion du
pay sage jour na lis tique, avec des chan ge ments de per son nel de di rec‐ 
tion (en fa veur de jour na listes de l’Ouest), ce qui fait que les ques tions
ayant trait aux nou veaux Länder furent trai tées avec le re gard d’Al le‐ 
mands de l’Ouest. Ces dé fi cits ont été com blés dans les an nées 90 par
des études scien ti fiques, sans que cette avan cée se soit vé ri ta ble ment
re flé tée dans les media, dont le dis cours a conti nué d’être très sté‐ 
réo ty pé.

8

L’au teur pré sente en suite le pro jet « Ost- Diskurse » de l’Uni ver si té de
Vienne, dont l’ob jec tif est d’ana ly ser les re pré sen ta tions des Al le‐ 
mands de l’Est, de leur culture et de leur passé telles qu’elles sont li‐ 
vrées dans quatre or ganes de presse : la Frank fur ter All ge meine Zei‐ 
tung, la Süddeutsche Zei tung, la ta ges zei tung, ainsi que Der Spie gel. Le
cor pus est consti tué d’édi to riaux, de com men taires, d’ar ticles des
pages « lit té ra ture » ou « culture », de re por tages, d’es sais, de po lé‐ 
miques, tous genres sub jec tifs qui laissent une place à la sen si bi li té et
à l’ex pé rience des au teurs.

9

La pers pec tive d’ana lyse est à la fois syn chro nique (com pa rai son des
quatre jour naux sur une seule pé riode) et dia chro nique (évo lu tion de
la re pré sen ta tion des Al le mands et de l’Al le magne de l’Est) dans un
seul or gane.
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Pé riode 1989/1990
La FAZ pré sente de l’an cienne RDA la mau vaise im pres sion qu’elle fait
sur les Al le mands de l’Ouest, avec ses villes et ses mo nu ments peu
en tre te nus ou dé la brés. Dans le débat sur les dif fé rentes op tions pos‐ 
sibles quant à l’ave nir de cette par tie de l’Al le magne, le jour nal prend
parti de puis le début pour la réuni fi ca tion.

11

La Süddeutsche Zei tung consi dère moins que ne le fait la FAZ la pers‐ 
pec tive de l’Etat, que celle des ren contres au quo ti dien, comme celle
des nom breux Al le mands de l’Ouest venus vi si ter les ré gions fron ta‐ 
lières de la Ba vière. La SZ fait par ler d’an ciens Al le mands de l’Est qui
font fi gure de re por ters. Un autre sous- type est celui du Heimat- 
Besuch (vi site de la terre na tale) : des Al le mands de l’Ouest vi sitent les
ré gions où ils ont gran di mais aux quelles ils n’ont plus pu ac cé der
pen dant les der nières dé cen nies de la RDA. Ce genre est ca rac té ri sé
par l’em ploi de su per la tifs et de for mules sen ti men tales.

12

Ces textes sont com plé tés par des re por tages de la SZ sur les in fra‐ 
struc tures et la si tua tion éco lo gique de l’Est ainsi que par des ar ticles
sur la pe tite ville de Guben, qui re pré sente en mi nia ture l’his toire et
la si tua tion ac tuelle de l’ex- RDA.

13

Le débat sur la réuni fi ca tion fait l’objet d’une pré sen ta tion dif fé rente
de la FAZ : les « antis » (- réunification) ne sont pas en vi sa gés comme
des pro fi teurs du ré gime, mais au contraire comme des ré vo lu tion‐ 
naires qui ont le cou rage de s’op po ser à l’opi nion ma jo ri taire.

14

Le dis cours sur l’Est de la TAZ ne se su per pose aux pré cé dents qu’en
ce qui concerne la pré sen ta tion des in fra struc tures et des ques tions
en vi ron ne men tales propres à la RDA. Le jour nal consacre un large es‐ 
pace à une série de 6 ar ticles de plu sieurs pages pu bliés par l’écri vain
Ga briele Goet tle, qui s’in té resse à la ma nière dont les pe tites gens vi‐ 
vaient au quo ti dien avec les li mites et les chances que leur of frait le
ré gime, à leurs doutes et leurs pré vi sions concer nant l’ave nir. Quant à
la ques tion de la réuni fi ca tion, elle est en vi sa gée dans la TAZ avec un
grand scep ti cisme.

15

L’heb do ma daire der Spie gel a un dis cours sur l’Est dif fé rent des trois
quo ti diens pré cé dents, dans la me sure où il est exempt de toute
iden ti fi ca tion et de toute uto pie. Jusqu’à la fin jan vier 1990, l’heb do ‐
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ma daire pré sente les Al le mands de l’Est prin ci pa le ment comme les
vic times de cir cons tances mal heu reuses, souf frant de dif fi cul tés
d’adap ta tion, de manque de lo ge ments, du mau vais ac cueil des Al le‐ 
mands de l’Ouest qui voient en eux des concur rents gê nants. Dans un
se cond temps, l’in té rêt du jour nal porte sur l’in éga li té des chances
entre les Al le mands de l’Ouest et ceux de l’Est qui se sont ins tal lés à
l’Ouest. Le thème pri vi lé gié du jour nal est la concur rence entre les
deux types de po pu la tion. L’au teur re marque que le nombre de pages
que le Spie gel consacre au Ost-Dis kurs est bien plus im por tant que
dans les quo ti diens, ce qui lui per met de construire une image plus
riche et plus nuan cée.

Pé riode oc tobre / no vembre 1995
Les dif fé rents jour naux sont ré étu diés pour les mois d’oc tobre et no‐ 
vembre 1995. La FAZ conti nue à cette pé riode d’en vi sa ger la ques tion
Est- Ouest sous l’angle de la po li tique na tio nale, mais la ques tion pré‐ 
do mi nante est celle de la nor ma li té. Dif fi cul tés et dys fonc tion ne‐ 
ments sont pré sen tés comme des pro blèmes tran si toires, en passe
d’être ré glés, les jour na listes oc cultent la pa role cri tique sur une uni‐ 
fi ca tion qui ne s’est pas faite de l’in té rieur, en met tant en avant la né‐ 
ces si té de se mon trer prag ma tique et prêt aux com pro mis.

17

La pé riode consi dé rée coïn cide avec la cé lé bra tion par la Süddeutsche
de son 50  an ni ver saire, ce qui li mite la place consa crée à la ques‐ 
tion Est- Ouest. Ce pen dant, les conflits que vivent les al le mands de
l’Ouest et de l’Est y sont pré sen tés plus net te ment. On y laisse plus
sou vent la pa role aux au teurs de l’Est et à leur re gard cri tique sur les
suites de la réuni fi ca tion.

18

ème

Le dis cours de la taz  pré sente les Al le mands de l’Ouest dans deux
pers pec tives : il étu die d’une part la di men sion historico- politique de
la rup ture vécue par les Al le mands de l’Est et d’autre part la vie des
pe tites gens des nou veaux Länder. La dés illu sion et l’amer tume des
Al le mands de l’Est le jour du 5  an ni ver saire de l’uni fi ca tion ne sont
pas tus.

19

ème

Dans le Spie gel, une par tie des ar ticles de cette pé riode de 1995 pré‐ 
sente les Al le mands de l’Est comme les sym pa thiques per dants de la
réuni fi ca tion au ni veau éco no mique, une autre par tie se veut ob jec ‐
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tive et neutre et pré sente les Al le mands de l’Est sous dif fé rents points
de vue, soit comme des gens in ca pables d’as su mer des res pon sa bi li‐ 
tés in di vi duelles, des tra vailleurs in ef fi caces, soit comme les dé ten‐ 
teurs d’un savoir- faire et d’une com pé tence que la Treu hand fait dis‐ 
pa raître.

La der nière par tie de l’ar ticle est consa crée à l’évo lu tion dia chro nique
du dis cours sur l’Est sur deux pé riodes, d’abord entre no vembre 1989
et jan vier 1990, puis entre oc tobre et no vembre 1995. Dans la pre‐
mière pé riode, le Spie gel livre une image assez ob jec tive des Al le‐ 
mands de l’Est et voit dans l’uni fi ca tion prin ci pa le ment l’élar gis se‐ 
ment de la so cié té ca pi ta liste, les traits de ca rac tère qu’elle fait naître
chez les in di vi dus étant pré sents au tant chez les Al le mands de l’Ouest
que chez les Al le mands des nou veaux Länder. La taz conti nue de faire
le por trait des pe tites gens, qui cherchent à construire leur vie avec
lu ci di té. Le dis cours de la FAZ est très par tial, dans la me sure où il
pré sente les Al le mands de l’Est comme pri son niers de leurs condi‐ 
tions, comme les pro fi teurs d’un sys tème cor rom pu à qui seul l’Ouest
peut ou vrir les yeux. Le ton est dra ma tique, les Al le mands de l’Est
sont re gar dés de haut, le jour nal an nonce une deuxième vague d’im‐ 
mi gra tion « d’en ver gure ca tas tro phique », voire une « guerre ci vile ».
La SZ quant à elle se garde de dis cours gé né ra li sants et peint le quo‐ 
ti dien des nou veaux ci toyens de la Ré pu blique Fé dé rale, dont on ne
doute pas qu’ils vont bien tôt suivre les va leurs et les ob jec tifs de
l’Ouest et être aussi nor maux que les lec teurs de la SZ. Mais le dis‐ 
cours est assez naïf, parle de « re trou vailles » entre les deux par ties
de la po pu la tion, et ne conçoit pas qu’une des deux n’ait pas envie de
de ve nir comme l’autre. La taz est le pre mier quo ti dien à se de man der
si les Al le mands de l’Est n’ont pas dé ve lop pé sous le ré gime so cia liste
d’autres va leurs et d’autres pra tiques. Cette idée de «  dé for ma tion
psy chique » n’ap pa raît dans les autres dis cours que plus tard, avec le
constat que l’essor de l’Est et l’unité in té rieure tant es comp tés n’ont
pas eu lieu.

21

Cinq ans plus tard, le Spie gel livre à la fois des pein tures ob jec tives
des Al le mands de l’Est et un cer tain nombre de textes dans les quels
ces der niers sont pré sen tés avec sym pa thie, comme des héros du
chan ge ment. Ils sont sou vent le pré texte à une cri tique du sys tème
éco no mique et de la do mi na tion exer cée par la Ré pu blique Fé dé rale.
Dans la FAZ, la ques tion de la nor ma li té de vient pré pon dé rante, les

22



Kersten Sven Roth, Markus Wienen (Hrsg.), Diskursmauern – Aktuelle Aspekte der sprachlichen
Verhältnisse zwischen Ost und West, 2008

Licence CC BY 4.0

Al le mands de l’Est ont dé crits « d’en haut », du point de vue de la po‐ 
li tique na tio nale. On a confiance dans la ré so lu tion fu ture des pro‐ 
blèmes en core exis tants. En 1995, la taz reste le pôle op po sé à la FAZ,
ob ser vant la si tua tion « par en bas », du point de vue des pe tites gens.
Le dis cours n’est plus aussi pas sion né qu’en 1989, il s’in té resse sur tout
aux frac tures so ciales. Celui de la SZ se situe entre les deux pré cé‐ 
dents  : ni au ni veau de la po li tique na tio nale, ni à celui du quo ti dien
des couches po pu laires. On dé peint les per dants et les ga gnants de la
réuni fi ca tion à l’Est. Le dis cours gagne en pro fon deur car on laisse
s’ex pri mer des au teurs de l’Est qui écri vaient déjà des re por tages du
temps de la RDA.

L’au teur conclut en ob ser vant que les dis cours sur l’Est ne re flètent
pas seule ment la réa li té, mais aussi les iden ti tés des par ti ci pants au
dis cours. La re pré sen ta tion de l’Est est une par tie de dis cours ouest- 
allemands concur rents sur l’iden ti té. Le dis cours do mi nant sur les Al‐ 
le mands de l’Est est un dis cours Ouest- allemand.

23

Bet ti na Ra deis ki / Gerd Antos:
‘Mar kier ter Osten’ – Zur me dia ‐
len Ins ze nie rung der Vo gel grippe
auf Rügen und am Bo den see, pp.
55-67
L’ar ticle dé bute par le constat que les phé no mènes concer nant les
nou veaux Länder sont la plu part du temps dé crits dans les me dias à
l’aune de l’Ouest et com portent des ju ge ments de va leur im pli cites.
Ce fait peut être ex pli qué par l’idée qu’on est tou jours dans un dis‐ 
cours iden ti taire qui vé hi cule une image des ci toyens de l’Est comme
étant « les autres ».

24

L’hy po thèse de l’ar ticle est que le dis cours sur l’Est est pré sen té –
mais aussi perçu – aux ni veaux com mu ni ca tif, so cial et cog ni tif,
comme « mar qué ». Le « mar quage » doit être com pris non comme
une dé viance, mais comme l’ap par te nance à une zone pé ri phé rique
de la ca té go rie – en ré fé rence à la ver sion stan dard de la théo rie du
pro to type  : sans être le meilleur exem plaire de la ca té go rie, l’exem‐

25
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plaire étu dié en fait néan moins par tie. Un phé no mène est consi dé ré
comme « mar qué » lors qu’il porte une ca rac té ris tique sup plé men taire
par rap port à un autre phé no mène au quel il est com pa ré.

Ce «  mar quage  » sera étu dié à pro pos des re por tages et com men‐ 
taires por tant sur la grippe aviaire qui at tei gnit Rügen et le Lac de
Constance en 2006.

26

Le cor pus ana ly sé est consti tué de textes parus entre le 14 fé vrier et
le 17 mars 2006 dans le Spie gel, la Frank fur ter All ge meine et la Zeit, ou
de re por tages té lé vi sés dif fu sés dans le Ta ges schau et les Ta ges the‐ 
men sur ARD.

27

L’ar ri vée de la grippe aviaire à Rügen et au Lac de Constance est pré‐ 
sen tée de ma nière si mi laire dans les media ; c’est sur la ques tion du
trai te ment de la crise que les pré sen ta tions di vergent  : les res pon‐ 
sables lo caux de l’île de Rügen sont pré sen tés dans la Zeit comme dé‐ 
bor dés, stres sés, voire in com pé tents. Le manque de ma té riaux né ces‐ 
saires sur l’île est éga le ment sou li gné avec in sis tance, ainsi que la
mau vaise or ga ni sa tion des ser vices com pé tents. De plus, le jour na‐ 
liste re trace le par cours pro fes sion nel des per son na li tés lo cales au
temps de la RDA, sans que l’uti li té de cette in for ma tion soit bien
claire (sous en ten dus sur leur in com pé tence  ?). La pré sen ta tion du
Ta ges chau et du Spie gel est écrite sur le même ton et avec le même
(mau vais) es prit cri tique. Les mêmes jour naux qui avaient an non cé
que la grippe n’ar ri ve rait pas avant le prin temps re prochent aux res‐ 
pon sables po li tiques lo caux leur manque d’an ti ci pa tion et leur déso‐ 
rien ta tion.

28

Les au teurs re marquent que lorsque le virus se pro page dans le reste
du pays – en com men çant par le Bade- Wurtemberg et la Ba vière la
se maine sui vante – la cou ver ture mé dia tique est beau coup moins
large. Ce si lence est selon les au teurs une forme de «  non- 
marquage  » à op po ser au «  mar quage  » du dis cours concer nant les
an ciennes ré gions de l’Est. Les hommes po li tiques de Bade- 
Wurtemberg soignent éga le ment l’image qu’ils donnent de leur ré gion
en se mon trant confiants et sûrs d’eux, afin de ne pas ef frayer les tou‐ 
ristes. Le trai te ment de la crise a certes été dif fé rent dans les deux
ré gions, mais les pro ta go nistes de Bade- Wurtemberg ont porté une
grande at ten tion à leur image dès le début, et les media ont uti li sé
dans leur sens cette dif fé rence de com por te ment. Ainsi le pu blic gar ‐
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de ra en mé moire non pas les don nées brutes liées à la grippe aviaire,
mais l’image de l’Est qui a été don née, fi dèle à son sté réo type (auto- 
entretenu) : une image d’échec et de pro vin cia lisme.

Kers ten Sven Roth: Der Wes ten
als ‘Nor mal Null’ – Zur Dis kurs se ‐
man tik von ‚ost deutsch*‘ und
‚west deutsch*’, pp. 69-89
L’étude, qui ne s’ap puie pas sur un cor pus res treint, étu die « le » dis‐ 
cours sur le concept de ‘ost deutsch*’. Celui- ci est riche, puis qu’il ap‐ 
pa raît dans di verses réa li sa tions lexi cales (ost deutsch, Ost deut schland,
Ost deutsche, etc). Il fait par tie d’un dis cours fon da men tal qui est de
ca rac tère di cho to mique puis qu’il s’op pose à un terme non mar qué,
ser vant de norme  : ‘west deustch*’. Ce der nier concept est sous- 
jacent en tant que terme de com pa rai son, mais n’est pas réa li sé en
dis cours. Le lexème west deutsch est donc pauvre sé man ti que ment et
n’ap pa raît que comme le né ga tif de ost deutsch, avec le sens de nicht- 
ostdeutsch. De plus, on voit ap pa raître un cer tain flou dans l’em ploi de
ce mot, son ré fé rent géo gra phique et son ré fé rent po li tique étant
confon dus : ost deutsch tend en effet à être sy no nyme de « ap par te‐ 
nant à l’an cienne RDA  » (ex- DDR). Par consé quent, le contraire du
concept de ost deutsch, avec ce flou men tion né, peut être dé si gné par
le terme de alte Bun des re pu blik. C’est fi na le ment ce concept qui s’im‐ 
pose pour dé si gner la réa li té de l’an cienne Al le magne de l’Ouest par
rap port à l’Al le magne réuni fiée, sans qu’elle se borne à n’être que le
terme de com pa rai son de la forme mar quée ost deutsch.

30

Anne- Laure Daux: Die ost deusche
Nach wen de li te ra tur als Ge gen ‐
dis kurs, pp. 91-114
L’au teure pré sente en in tro duc tion les concepts de dis cours (dans
l’ac cep ta tion de Mi chel Fou cault), de contre-dis cours (Ge gen dis kurs,
dans la dé fi ni tion de Sieg fried Jäger) et d’In ter dis cours (Do mi nique

31



Kersten Sven Roth, Markus Wienen (Hrsg.), Diskursmauern – Aktuelle Aspekte der sprachlichen
Verhältnisse zwischen Ost und West, 2008

Licence CC BY 4.0

Main gue neau). L’ar ticle a pour ob jec tif de mon trer com ment la lit té‐ 
ra ture est- allemande post- réunification peut être consi dé rée comme
un contre- discours au dis cours do mi nant sur l’Est. La lit té ra ture ainsi
dé nom mée est consti tuée de textes qui non seule ment re flètent la vie
en Al le magne de l’Est avant et après la réuni fi ca tion, mais sont écrits
du point de vue d’une ins tance est- allemande.

L’ana lyse s’ap puie sur des textes qui mettent en scène un lo cu teur de
l’Est «  au then tique  », et qui traitent ex pli ci te ment des pro blèmes
d’iden ti fi ca tion des Al le mands de l’Ouest dans l’Al le magne réuni fiée.
Le cor pus est ainsi consti tué de sept textes : Hel den wie wir de Tho‐ 
mas Brus sig (1995), Unter dem Namen Norma von Bri gitte Bur meis ter
(1994), Alles nur gek laut de Falko Hen nig (1999), Zo nen kin der de Jana
Hen sel (2002), An dere Umstände de Grit Poppe (1998), Die ver kauf ten
Pflas ter steine de Tho mas Rosenlöcher (1990) et Meine Freie Deutsche
Ju gend de Clau dia Rusch (2003). Cette lit té ra ture de l’Est fonc tionne
comme contre- discours au dis cours do mi nant dans la me sure où elle
y fait ré fé rence et le ré fute à tra vers des (re)for mu la tions spé ci fiques.

32

S’ap puyant sur plu sieurs exemples, l’au teure dé montre com ment les
nar ra teurs des textes étu diés ex priment leur souf france de se voir
l’objet d’un dis cours par fois sté réo ty pé, tou jours gé né ra li sant, et com‐
ment ils ré futent ce dis cours do mi nant ou en jouent.

33

Contre ce dis cours do mi nant, les nar ra teurs est- allemands pré‐ 
sentent une image d’eux- mêmes spé ci fique, qui est étu diée par le
biais de l’em ploi de la déic tique per son nelle. Le pro nom per son nel
wir est ainsi sou vent em ployé pour dé si gner une com mu nau té hu‐ 
maine qui exis tait du temps de l’exis tence de l’Etat de RDA, et qui
s’en tend par op po si tion aux fonc tion naires de la RDA. Un autre em‐ 
ploi du même pro nom per son nel est lié aux sou ve nirs de la fi gure
nar ra tive : il dé signe alors par exemple la fa mille, les col lègues de tra‐ 
vail.

34

La com mu nau té hu maine dé si gnée par wir, que les nar ra teurs op‐ 
posent au dis cours de l’Al le magne de l’Ouest, est dif fé rente selon les
textes. Dans Unter dem Namen Norma de Bri gitte Bur meis ter, il s’agit
d’un « nous Al le mands de l’Est » (op po sés aux Al le mands de l’Ouest),
dans le livre de Jana Hen sel, d’un «  nous en fants de la zone [so vié‐ 
tique] » (op po sés aux pa rents et à tous ceux qui ne font pas par tie de
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la gé né ra tion de la nar ra trice), et dans Hel den wie wir, aucun sen ti‐ 
ment de com mu nau té n’ap pa raît.

Selon l’au teure, les nar ra teurs des textes du cor pus n’ex priment pas
vrai ment de sen ti ment d’ap par te nance à une com mu nau té consti tuée
des Al le mands de l’Est ; et la rai son en se rait leur op po si tion au dis‐ 
cours do mi nant sur l’Est.

36

Une par tie de l’ar ticle est en suite consa crée aux ré ponses faites au
dis cours sur l’Est dans le cor pus. L’au teure ana lyse les né ga tions po‐ 
lé miques pré sentes dans les textes, et qui prennent appui sur le dis‐ 
cours am biant.

37

En conclu sion, l’au teure sou ligne la mise en scène po ly pho nique des
dis cours dans les textes étu diés, qui vise à ré fu ter le dis cours do mi‐ 
nant sur l’Est pour son ca rac tère gé né ra li sant, in exact voire er ro né.

38

L’évi te ment du pro nom ‘wir’ se rait la trace de ce refus du dis cours
gé né ra li sant et sté réo ty pé. Il per met éga le ment aux voix de l’Est de se
faire en tendre en sur mon tant l’op po si tion Est- Ouest, et de se mé lan‐ 
ger ainsi au dis cours do mi nant. C’est ce qui fait du dis cours de la lit‐ 
té ra ture post-Wende un contre- discours.

39

Constanze Spieß: Zur spra chli ‐
chen Kons truk tion von Identität
im me dia len Zo nen kin der dis kurs,
pp. 115-139
Le point de dé part de l’ar ticle est la pro blé ma tique de l’iden ti té liée au
livre Zo nen kin der de Jana Hen sel, paru en 2002, et sa ré cep tion dans
les média écrits.

40

L’au teure com mence par in ter ro ger le concept d’iden ti té, qu’elle soit
so ciale ou in di vi duelle, en so cio lo gie. Puis elle pré sente sa mé thode
pour ana ly ser sur le plan lin guis tique, et plus pré ci sé ment dis cur sif, la
construc tion du concept d’iden ti té. L’ap proche des phé no mènes de
dis cours se fonde sur la théo rie de Fou cault. L’ana lyse lin guis tique du
dis cours pré sent dans Zo nen kin der s’est faite à trois ni veaux : au ni‐ 
veau lexi cal, au ni veau des actes de com mu ni ca tion, et au ni veau in ‐

41



Kersten Sven Roth, Markus Wienen (Hrsg.), Diskursmauern – Aktuelle Aspekte der sprachlichen
Verhältnisse zwischen Ost und West, 2008

Licence CC BY 4.0

ter tex tuel. L’ob jec tif de l’ana lyse est de mettre au jour la pro duc tion
dis cur sive d’iden ti tés col lec tives et leurs réa li sa tions lin guis tiques. Il
s’agit donc de la construc tion lin guis tique dans le dis cours d’élé ments
de si gni fi ca tion et de sa voir.

Le dis cours concer nant Zo nen kin der consti tue une par tie du dis cours
sur l’Est et l’Ouest (Ost- West-Diskurs) et ap par tient donc au do maine
de la vie pu blique cultu relle et po li tique. Ce dis cours com porte en
pre mier lieu le texte ini tial Zo nen kin der, dont la pa ru tion a sus ci té
quan ti té de prises de po si tions et de com men taires cri tiques. La thé‐ 
ma tique de la construc tion de l’iden ti té se dé cline à tra vers di vers
sous- thèmes : fin de la RDA, Unité al le mande, perte, adap ta tion, pré‐ 
sent et ave nir, pays natal, com mu nau té et ap par te nance, gé né ra tion,
passé et sou ve nir, en fance.

42

Le cor pus com prend le texte pri maire ainsi que des méta- textes, pu‐ 
bliés dans les jour naux ou sur In ter net, ces der niers re le vant de
genres aussi dif fé rents que le re por tage, l’in ter view, le com men taire,
le cour rier des lec teurs et l’essai.

43

L’au teure ana lyse et fi gure sur des ta bleaux les dif fé rentes ma ni fes ta‐ 
tions lan ga gières des phé no mènes dis cur sifs consi dé rés. Elle
consacre en suite une par tie de l’ar ticle d’abord à l’ana lyse des mé ta‐ 
phores du che min, qui ca rac té risent la thé ma tique de l’adap ta tion,
puis à celle des mé ta phores du bâ ti ment, em ployées par la thé ma‐ 
tique du passé et du sou ve nir.

44

En conclu sion, l’au teure re marque que la thé ma ti sa tion de l’iden ti té
va de pair avec la mise en ques tion des concepts iden ti taires do mi‐ 
nants et la re cherche d’al ter na tives. Cette re cherche se ma ni feste sur
le plan lin guis tique par des stra té gies d’ap pro ba tion et de dé li mi ta‐ 
tion. Dans le dis cours consi dé ré, l’as pect de la construc tion iden ti‐ 
taire qui do mine est le pro ces sus d’adap ta tion à l’Ouest, dans le quel
agissent comme fac teurs d’iden ti fi ca tion l’ori gine (le passé com mun),
l’ex pé rience his to rique (la perte) et l’ob jec tif com mun (l’adap ta tion).
La construc tion de l’iden ti té telle qu’elle est étu diée dans ce cor pus
montre bien que l’Ouest est conçu comme norme alors que tout ce
qui a trait à l’Al le magne de l’Est est consi dé ré comme une dé viance.
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Jürgen Schiewe: Vom Sprach witz
zur Spra chlo sig keit? Witz kul tur
in Ost und West vor und nach der
Wende, pp. 141-156
L’ar ticle est consa cré au mot d’es prit po li tique (po li ti scher Sprach witz)
comme genre tex tuel. Les plai san te ries po li tiques sont des élé ments
d’un plan du dis cours qui se construisent en op po si tion au dis cours
po li tique of fi ciel et consti tuent donc un contre- discours.

46

La par tie cen trale de l’ar ticle est consa crée à l’ana lyse des plai san te‐ 
ries po li tiques en RDA et dans l’an cienne RFA. Il peut s’agir de plai san‐ 
te ries d’une cer taine lon gueur, fon dées sur des jeux de mots, des re‐ 
mo ti va tions de termes d’une lexie, ou bien de contre- slogans (Ge gen‐ 
lo sun gen), du type  : «  Là où nous sommes, rien ne va  ! Et  : Nous
sommes par tout ! »

47

Les mots d’es prit po li tiques fonc tionnent par dé cons truc tion des si‐ 
gni fi ca tions conven tion nelles et en par ti cu lier of fi cielles. Pre nant des
formes di verses et concer nant toute sorte de su jets po li tiques et so‐ 
ciaux, ils consti tuent un contre- discours.

48

Pen dant les an nées 1989-90, ces mots d’es prit sont pas sés de la
sphère pri vée à la sphère pu blique, élar gis sant par là- même le
spectre des actes de dis cours qui leur étaient as so ciés. Ces jeux de
mots très créa tifs, sem blables à des apho rismes, sont ty piques de
l’époque de la réuni fi ca tion. Ils ne consti tuent plus seule ment un
contre- discours, mais un dis cours al ter na tif, di ri gé vers le futur, por‐ 
teur d’une nou velle réa li té socio- politique.

49

Les plai san te ries po li tiques exis taient aussi du temps de l’ex -RFA, et
por taient prin ci pa le ment sur des hommes et femmes po li tiques
comme Ade nauer, Kohl, Mer kel… Tou te fois, ce n’est pas tant leur po‐ 
li tique qui est tour née en dé ri sion, que leur personne- même.

50

Les plai san te ries de l’Al le magne uni fiée ont, selon l’au teur, perdu ce
sens de l’ab surde et de la so phis ti ca tion dans le ma nie ment de la
langue. Elles fonc tionnent plu tôt comme fac teur d’iden ti fi ca tion d’un
groupe au dé tri ment d’un tiers (les blondes, les Ossis, les Wes sis…).
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L’au teur conclut en mon trant que les mots d’es prit et plai san te ries
po li tiques sont, en quan ti té comme en qua li té, in ver se ment pro por‐ 
tion nels au ca rac tère dé mo cra tique du ré gime. Ce qui ex pli que rait la
dif fé rence qui sé pare l’ex- RDA de l’Al le magne ac tuelle de ce point de
vue.

52

Stef fen Pap pert / Me la ni
Schröter: Der Ve rei ni gung sdis ‐
kurs als Spal tungs dis kurs in der
Spie gel- Berichterstattung 1990-
2000, pp. 157-177
Le pro pos de l’ar ticle est d’ob ser ver, à l’aide d’un cor pus de textes, en
quoi le dis cours sur la réuni fi ca tion a été en vé ri té un dis cours de la
sé pa ra tion. Les ana lyses re posent sur des re por tages du Spie gel des
an nées 1990 à 2000 concer nant des su jets ayant trait à l‘uni fi ca tion
de l’Al le magne. Les deux su jets re te nus par les au teurs de l’ar ticle
sont d’une part les re la tions (ou l’ab sence de re la tion) entre les Al le‐ 
mands de l’Est et de l’Ouest et d’autre part l’éco no mie ; ils sont trai tés
dans une pers pec tive propre au Spie gel, c’est- à-dire une pers pec tive
d’Al le mands de l’Ouest ; ce qui ex plique que les su jets trai tant d’éco‐ 
no mie s’in té ressent es sen tiel le ment à la perte d’un cer tain ni veau de
vie pour les Al le mands de l’Ouest et que, dans tous les cas, l’Al le‐ 
magne de l’Ouest soit pré sen tée comme un mo dèle pour l’Est.

53

Les ques tions éco no miques abor dées dans le Spie gel sont es sen tiel le‐ 
ment celles des coûts de l’uni fi ca tion et de la perte de ni veau de vie,
s’opé rant toutes deux au dé tri ment des Al le mands de l’Ouest.

54

L’Al le magne de l’Ouest étant pré sen tée comme mo dèle et jauge de
l’Est, on at tend de l’an cienne RDA qu’elle vienne se confor mer à ce
mo dèle, ce qui en traîne qu’on l’ap pré hende comme un pays en re tard,
ar rié ré tant du point de vue du mode de vie que des ca pa ci tés cog ni‐ 
tives de ses ci toyens. Les Al le mands de l’Est sont alors l’objet d’une
ca té go ri sa tion en tant qu’étran gers : ils sont per çus et trai tés comme
les membres d’un groupe étran ger aux Al le mands de l’Ouest du point
de vue cultu rel voire eth nique. On leur prête alors toute sorte d’at tri‐

55



Kersten Sven Roth, Markus Wienen (Hrsg.), Diskursmauern – Aktuelle Aspekte der sprachlichen
Verhältnisse zwischen Ost und West, 2008

Licence CC BY 4.0

buts et de dé fauts : in ef fi caces, in do lents, in grats, ils souf fri raient de
leur com plexe d’in fé rio ri té.

Les au teurs re lèvent un pa ra doxe dans le trai te ment de la ques tion
Est- Ouest par le Spie gel. Les Al le mands des deux ex- Etats étant unis
par leur na tio na li té, les jour na listes sont constam ment ten tés de
cher cher les res sem blances et les dif fé rences entre ces deux types de
ci toyens. Dif fé rents nu mé ros de l’heb do ma daire dressent alors des
com pa rai sons des Al le mands de l’Est et de l’Ouest sur les ques tions
des condi tions de vie, des cli chés, des images de Soi et de l’Autre, des
sys tèmes de va leurs…. Le jour nal a éga le ment re cours aux mé ta‐ 
phores de la fa mille  : les Al le mands des deux Etats sont comme des
frères et sœurs, ou même des ju meaux sé pa rés à leur nais sance, et
qui ont gran di loin l’un de l’autre pen dant 40 ans.

56

Les au teurs concluent l’ar ticle en re mar quant que le dis cours sur
l’uni fi ca tion pré sen té dans le Spie gel est bien plu tôt un dis cours de la
sé pa ra tion, de la dif fé rence. Le jour nal a trai té pen dant la dé cen nie
1990-2000 de pré fé rence les as pects pro blé ma tiques de la réuni fi ca‐ 
tion, en pré sen tant les Al le mands de l’Est comme des étran gers ar rié‐
rés. Les au teurs de l’ar ticle se de mandent alors pour quoi les Al le‐ 
mands de l’Est et de l’Ouest n’ont pas été ca pables lors de l’uni fi ca tion
de se dé cou vrir mu tuel le ment comme on dé couvre un pays étran ger
et ses mœurs. Ils en voient la rai son dans l’idée que les Al le mands se
consi dé raient comme une na tion et une fa mille  : cette concep tion
im pli que rait un sen ti ment d’ap par te nance à une unité, qui se rait la
cause de ce que les Al le mands, de part et d’autre de la fron tière, au‐ 
raient mal ac cep té la dif fé rence de l’Autre.

57

Sta li na Ka ta je wa: Wes ten statt
Eu ro pa – Zur europäischen Ost- 
West-Problematik am Bei spiel
des russisch- ukrainischen Gas ‐
kon flikts, pp. 179-186
L’an cienne URSS a connu, à la suite du pro ces sus de dé mo cra ti sa tion,
des mo di fi ca tions mas sives, no tam ment dans le do maine du lan gage
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po li tique. Ces chan ge ments lexi caux se sont opé rés sous forme de
mo der ni sa tion, mais aussi de re tours en ar rière, par la ré ac tua li sa tion
de concepts ap par te nant au passé so cia liste. La presse russe a ainsi
ré cem ment sub sti tué au terme d’Eu rope le vo cable Ouest, qui, dans le
lexique so vié tique, dé si gnait un point car di nal, une réa li té géo gra‐ 
phique, mais aussi une réa li té po li tique, l’Ouest re grou pant les pays
ca pi ta listes. Cette no tion, pro fon dé ment an crée dans la conscience et
l’usage des lo cu teurs so vié tiques, fai sait im pli ci te ment ré fé rence à la
par ti tion idéo lo gique entre pays de ré gime so cia liste et pays ca pi ta‐ 
listes et était donc conno tée né ga ti ve ment. Mais ce vo cable fut plus
tard aussi em ployé comme sy no nyme d’Eu rope, sans conno ta tion po‐ 
li tique.

Des évé ne ments po li tiques ré cents ont contri bué à la ré ac tua li sa tion
des conno ta tions idéo lo giques de l’idéo lo gème Ouest, ainsi qu’à son
ali men ta tion par de nou veaux ap ports sé man tiques qui stig ma tisent
l’op po si tion Est- Ouest. Deux évé ne ments po li tiques ma jeurs, à sa voir
les crises en Af gha nis tan et en Irak, ont ali men té les ré serves de la
po pu la tion russe à l’en contre du mo dèle oc ci den tal de la dé mo cra tie
et plus exac te ment contre ce qui est vécu, et ce pas seule ment par la
Rus sie, comme une ten ta tive des pays oc ci den taux d’ex por ter leur
concep tion de la  dé mo cra tie. Cette vi sion est vé hi cu lée dans la
langue russe par des ex pres sions comme dé mo cra tie de la vio lence,
dé mo cra tie des bombes, dé mo cra tie to ta li taire ou dé mo cra ti sa teurs.

59

Après une phase où les ha bi tants de l’ex- Union so vié tique avaient
placé des es poirs ex trêmes dans le mo dèle dé mo cra tique oc ci den tal
et dans l’éco no mie de mar ché, l’es time et la va leur ac cor dées à ce
mo dèle ont bais sé de ma nière si gni fi ca tive, no tam ment à la suite des
ten ta tives d’ « ex port dé mo cra tique » as so ciées à la ges tion des crises
ira kienne et af ghane. De même que les na tions oc ci den tales sont de
moins en moins sa tis faites de leurs dé mo cra ties bien éta blies, la po‐ 
pu la tion russe tend à se tour ner vers son propre passé et à se ca rac‐
té ri ser par son abs ten tion po li tique et son apa thie. La part de la po‐ 
pu la tion russe qui consi dère l’Eu rope comme un mo dèle au quel il est
sou hai table de s’ou vrir, dé croît. Les media russes re cèlent d’exemples
d’op po si tion à l’Ouest, de ré ac tua li sa tion et de mo der ni sa tion d’an‐ 
ciens idéo lo gèmes qui pré sentent les pays oc ci den taux comme des
ad ver saires de la Rus sie, me na çant sa sou ve rai ne té.
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La ré ac tua li sa tion de l’idéo lo gème l’Ouest, concept em blé ma tique de
la guerre froide a été par ti cu liè re ment vi sible lors du conflit du gaz
russe, qui écla ta fin 2005- début 2006. L’ap pré cia tion et la dé si gna tion
de ce conflit ont été di ver se ment pré sen tées dans les media russes et
al le mands. La crise a été dé clen chée par la dé ci sion prise par
l’Ukraine, et sui vie en suite par Mos cou, de mo di fier le prix des li vrai‐ 
sons de gaz, le fai sant pas ser d’un tarif pré fé ren tiel – parce que sub‐ 
ven tion né par la Rus sie  – au prix du mar ché. La pré sen ta tion du
conflit dans la presse al le mande a obéi au mo dèle de la guerre froide,
en ce qu’elle op po sait des ré vo lu tion naires pro- occidentaux à des
contre- révolutionnaires pro- russes. La dé ci sion de l’Ukraine de
vendre son gaz aux pays d’Eu rope oc ci den tale a été pré sen tée non
pas comme un vol à l’égard de la Rus sie, mais de ma nière eu phé mique
comme une perte ou un dé ran ge ment pour la Rus sie. A l’op po sé, les
media russes par lèrent ex pli ci te ment de vol, d’in frac tion de la part de
l’Ukraine.
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En Eu rope, il était clair pour l’opi nion pu blique que Gaz prom ven dait
son gaz aux pays de l’an cienne Union so vié tique à des prix bien in fé‐ 
rieurs à ceux du mar ché. Lorsque la Rus sie a émis l’hy po thèse de faire
payer à l’Ukraine son gaz aux prix du mar ché, les media ont com men‐ 
cé à pré sen ter la Rus sie comme un dis tri bu teur d’éner gie peu fiable.
Cer tains media, comme le Guar dian, ont néan moins cri ti qué l’hy po‐ 
cri sie des pays d’Eu rope de l’Ouest, qui fai saient mine de s’of fus quer
de ces pra tiques pré fé ren tielles, alors qu’ils agissent de même lors‐ 
qu’ils pri vi lé gient les re la tions éco no miques avec les pays adhé rant à
leur mo dèle de dé mo cra tie, et pu nissent – sur le ter rain éco no mique
s’en tend – les pays ré cal ci trants à leur « ex port de dé mo cra tie ».
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C’est ainsi qu’est ap pa ru un pa ral lèle entre le conflit du gaz et le mo‐ 
dèle de l’ex port de la dé mo cra tie  : la presse russe a com pa ré le fait
que cette crise du gaz ait pu être qua li fiée de guerre avec la réa li té du
conflit ira kien, qui n’est autre qu’une vé ri table guerre du gaz et du pé‐ 
trole ca chée sous la ban nière de la dé mo cra ti sa tion du pays. Cer tains
media, l’In de pendent, Neues Deut schland, mais aussi Is wes ti ja,
ont alors épin glé le double lan gage des pays de l’Ouest, qui soit dé‐ 
plorent, soit jus ti fient leurs agis se ments et ceux des autres selon
qu’ils s’ac cordent avec leur idée de la dé mo cra tie ou non. Ce re nou‐ 
veau du conflit Est- Ouest tel qu’il ap pa raît dans le re sur gis se ment de
l’idéo lo gème Ouest re flète une op po si tion por tant sur le concept
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même de dé mo cra tie oc ci den tale et son in ter pré ta tion dans la réa li té
po li tique.

Ma ri ta Roth: Die De- und Re ‐
kons truk tion des Selbst – Os ‐
teutsche Identitätsarbeit nach
der Ve rei ni gung und heute, pp.
187-198
L’essai est consa cré à la ques tion de l’évo lu tion de l’iden ti té des Al le‐ 
mands de l’Est de puis l’Uni fi ca tion. Le « cor pus de Ber lin », consti tué
d’in ter views avec des lo cu teurs de Ber lin Est et Ouest, montre com‐ 
ment les lo cu teurs est- allemands tentent de s’af fir mer en ré ac tion
aux sté réo types que leur ren voient les Al le mands de l’Ouest.
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L’iden ti té so ciale se forme, comme l’iden ti té in di vi duelle, par le biais
du re gard que l’autre porte sur soi. Or la ré vo lu tion so ciale qu’a
consti tuée l’Uni fi ca tion pour l’ex- RDA s’est ac com pa gnée d’une re‐ 
cru des cence des sté réo types sur les Al le mands de l’Est, et par consé‐ 
quent d’une vé ri table crise de l’iden ti té so ciale de cette par tie de la
po pu la tion, tan dis que celle des Al le mands de l’Ouest conti nuait
d’être la même, voire était ren for cée. En ré ac tion à la stig ma ti sa tion
de l’ap par te nance à l’Est se sont dé ve lop pés des cou rants comme
l’Ost trotz et l’Os tal gie, re flets d’une vé ri table confron ta tion iden ti taire
entre les deux groupes so ciaux que consti tuent les po pu la tions de
l’Est et de l’Ouest. Les Al le mands de l’Est ont éga le ment dé ve lop pé
des stra té gies pour se consti tuer une iden ti té so ciale plu tôt que de se
voir ab sor bés dans celle des Al le mands de l’Ouest au tra vers de l’Uni‐ 
fi ca tion. Ils ont ainsi joué avec des auto- stéréotypes et des sté réo‐ 
types en mi roir (re prise par exemple du sté réo type formé par les Al‐ 
le mands de l’Ouest sur la pa resse des Al le mands de l’Est), mais aussi
avec la consti tu tion de ca té go ries tran si toires ou en glo bantes  : « ni
seule ment de l’Est, ni seule ment de l’Ouest ». Le cor pus de Ber lin in‐ 
dique ainsi que, chez cer tains lo cu teurs, l’iden ti té fon dée sur l’ap par‐ 
te nance à une couche so ciale, à une pro fes sion, ou l’ap par te nance
géo gra phique à la ville de Ber lin sup plante l’iden ti té dé fi nie par l’ap‐ 
par te nance à l’un des deux Etats al le mands.
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On ob serve la même vo lon té de dé pas ser les op po si tions dans cer‐ 
taines créa tions lexi cales. Tan dis que les an nées qui en tou rèrent
l’Uni fi ca tion ont vu ap pa raître les néo lo gismes Wessi et Ossi pour dé‐ 
si gner res pec ti ve ment les Al le mands de l’Ouest et de l’Est, qui ont été
par la suite agré men tés de ca rac té ris tiques pé jo ra tives dans les dé no‐ 
mi na tions Bes ser wes si et Jam me ros si (ren voyant aux Al le mands de
l’Ouest qui don ne raient des le çons à tout le monde et aux Al le mands
de l’Est qui se la men te raient conti nuel le ment), un lexème dé pas sant
les fron tières géo gra phiques, po li tiques et cultu relles sur git : celui de
Wossi. Ce lexème a été créé à Ber lin et a dé si gné en pre mier lieu des
Al le mands de l’Ouest qui ne cor res pon daient pas vrai ment à l’image
que l’on se fai sait de leurs com pa triotes, puis à des per son nages au
passé ancré à la fois à l’Ouest et à l’Est, comme Wolf Bier mann, et à
des en fants nés de re la tions Est- Ouest.
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Ce terme peut éga le ment s’ap pli quer à la gé né ra tion que Jana Hen sel
qua li fie dans son roman de Zo nen kin der (2004) – des en fants dif fé‐ 
rents de ceux de l’Ouest mais qui ne res semblent pas non plus à leurs
pa rents qui ont passé la ma jeure par tie de leur vie à l’Est. Des po li ti‐ 
ciens ori gi naires d’Al le magne de l’Est et ayant fait car rière après
l’Uni fi ca tion peuvent éga le ment être consi dé rés comme des Wos sis  :
An ge la Mer kel, Wof gang Thierse, Mat thias Plat zeck.
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Karin Birk ner:
Gesprächsanalytische Pers pek ti ‐
ven auf die Interkulturalität
ost-/west deut scher Kom mu ni ka ‐
tion, pp. 199-215
L’au teur s’in té resse aux marques d’in ter cul tu ra li té entre Al le magne de
l’Est et Al le magne de l’Ouest telles qu’elles ap pa raissent dans un cor‐ 
pus au then tique d’in ter ac tions entre lo cu teurs ori gi naires des deux
ter ri toires géo gra phiques et socio- culturels. Le cor pus est consti tué
de trois types de don nées : 1) 41 en tre tiens d’em bauche dans 7 en tre‐ 
prises, dans les quelles des res pon sables des res sources hu maines se
sont en tre te nus avec 22 can di dats est- allemands et 19 can di dats
ouest- allemands  ; 2) 27 jeux de rôles tirés d’en traî ne ments à l’em ‐
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bauche aux quels ont par ti ci pé 18 sta giaires est- allemands et 9 sta‐ 
giaires ouest- allemands  ; 3) 11 in ter views eth no gra phiques dans les‐ 
quelles des in ter ro ga teurs et d’autres res pon sables des res sources
hu maines se sont ex pri més au sujet de leurs cri tères d’em bauche et
de leur ex pé rience des en tre tiens avec des Al le mands de l’Est et de
l’Ouest. Les en re gis tre ments datent des an nées 1993-1996.

On voit ainsi com ment une can di date est- allemande em ploie des
termes fai sant ré fé rence à une cer taine réa li té quo ti dienne (Armee,
Ka de rab tei lung) sans re cou rir de ma nière sys té ma tique à l’équi valent
ouest- allemand. Le cor pus ma ni feste éga le ment des dif fé rences de
com pré hen sion de cer tains topoi ouest- allemands  : Spaß haben
(s’amu ser) est ainsi ac cep té sans pro blème comme source de mo ti va‐ 
tion au tra vail par une ven deuse ouest- allemande, tan dis qu’il est
conçu comme lé gè re té mal pla cée par une can di date est- allemande.
Enfin l’au teure re lève des dif fé rences in ter cul tu relles dans la com pré‐ 
hen sion de l’en tre tien d’em bauche – un genre d’en tre tien propre aux
so cié tés ca pi ta listes  : cer tains can di dats se pré sentent en effet sans
maî tri ser les règles du genre, en ins cri vant par exemple dans la ru‐ 
brique hobby de leur CV « ren con trer des gens » ou en se pré sen tant
à l’en tre tien sim ple ment pour voir à quoi res semble le poste.
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Les en tre tiens d’em bauche contiennent donc des traces de re cons‐ 
truc tion et de dé cons truc tion entre deux mondes qui peuvent êtres
fa tales aux can di dats de l’Est. De leur côté, les exa mi na teurs ouest- 
allemands ne sont sou vent pas prêts à faire des conces sions sur le
res pect des normes de l’en tre tien. Le fait que les connais sances de
l’en tre tien d’em bauche comme norme ne soit thé ma ti sées qu’avec les
can di dats d’ex- RDA montre bien la di men sion in ter cul tu relle de ces
ren contres.
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Horst Die ter Schlos ser: Schwei ‐
gen die Wähler in Ost und West
un ter schied lich? Hy po the sen zur
Stimm ver wei ge rung bei den
Land tag swah len im März 2006,
pp. 217-231
Après avoir posé que le si lence était une ma nière par ti cu lière de
com mu ni quer, l’au teur se pro pose d’ana ly ser les causes de l’abs ten‐ 
tion des élec teurs al le mands d’un point de vue com mu ni ca tion nel et
lin guis tique. L’évé ne ment qui sert de point de dé part à l’ana lyse est
consti tué par les élec tions ré gio nales du 26 mars 2006 or ga ni sées en
Rhénanie- Palatinat (41,8 % d’abs ten tion), Bade- Wurtemberg (46, 3%)
et Saxe- Anhalt (55,6 % d’abs ten tion), le taux d’élec teurs d’ex- RDA ne
se dé pla çant pas aux urnes étant en crois sance constante de puis
2002.

71

L’au teur pointe le pa ra doxe entre cette si tua tion et le désir d’élec‐ 
tions libres qui ani mait les ci toyens de RDA en 1989-90, et pose
comme pre mière hy po thèse que les causes de l’abs ten tion à l’Est dé‐ 
passent celles qui com mandent l’abs ten tion à l’Ouest. Les élec tions
ré gio nales ont une si gni fi ca tion par ti cu lière à l’Est, où les Länder
avaient été sup pri més dès 1952, mais leur créa tion est allée de pair
avec une com pli ca tion de la vie quo ti dienne par le nou veau fonc tion‐ 
ne ment ad mi nis tra tif et ins ti tu tion nel  ; cela amène l’au teur à poser
comme 2  hy po thèse que l’abs ten tion se rait le signe de la dé cep‐ 
tion de cer taines at tentes à l’égard de la po li tique, dé cep tion qui s’est
fait sen tir beau coup plus ra pi de ment et bru ta le ment qu’à l’Ouest. La
troi sième hy po thèse ré side dans les pré ju gés déjà an ciens que les
élec teurs de l‘an cienne RDA nour rissent à l’égard du plu ra lisme po li‐ 
tique  ; et le manque de clar té et de dif fé ren cia tion dans les pro‐ 
grammes des dif fé rents par tis ne sont pas pour ar ran ger cela. La qua‐ 
trième hy po thèse ré side dans la dé cou verte que les hommes po li‐ 
tiques de l’Al le magne uni fiée n’ont pas plus d’in té gri té po li tique que
ceux de RDA, et la cin quième dans l’idée que le refus de voter est plus
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cer tai ne ment un acte po li tique chez les Al le mands des nou veaux
Länder que chez leurs com pa triotes (cette hy po thèse s’ap puie sur des
son dages ef fec tués en Saxe- Anhalt).

L’ar ticle se ter mine par un ajout, dans le quel l’au teur rap pelle que
l’abs ten tion a conti nué d’aug men ter en 2007 (30 % à Brême, 70 % en
Saxe- Anhalt). L’au teur a in ter pel lé le ministre- président de Saxe- 
Anhalt pour l’in vi ter à col la bo rer à une re cherche in ter dis ci pli naire
sur l’abs ten tion, mais celui- ci n’a ja mais ré pon du, ren voyant à la Lan‐ 
des zen trale für po li tische Bil dung de Mag de bourg qui n’a guère sou te‐ 
nu le pro jet.
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Rai ner B. Jog schies: Blick in die
Vier Wände durch die fünfte
Wand. Rückblende auf einen
Fern seh film aus dem Jahr 1990, p.
233-250
L’ar ticle traite d’un film de té lé vi sion ou blié in ti tu lé Vier Wände. Eine
deutsche Ein heit (Quatre murs. Une unité al le mande, Jog schies, 1990).
Ila été dif fu sé le jour de l’Unité al le mande, le 3 oc tobre 1990, et met
en scène un al le mand de l’Ouest qui re garde chez lui, entre ses quatre
murs, la té lé vi sion, où dé filent des images des évé ne ments de l’année
pré cé dente. Il pré sente les images qu’il voit et que tout un cha cun a
vues à la té lé vi sion de puis l’au tomne 1989.
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Au- delà de la pré sen ta tion de ce film tour né par l’au teur, l’ar ticle est
une cri tique du rôle qu’ont joué les media dans la réuni fi ca tion (mer‐ 
can ti lisme, sta ri sa tion, mul ti pli ca tion des images de l’unité et de la
ré con ci lia tion alors que l’iso le ment des in di vi dus gran dit, schi zo phré‐ 
nie d’une po pu la tion qui pré fère se voir à la té lé vi sion plu tôt que de
par ti ci per à l’évé ne ment), mais aussi les hommes po li tiques (pro cla‐ 
ma tion du ca rac tère his to rique des évé ne ments dès leur sur gis se‐ 
ment pré sent…). La thèse de l’au teur est que la té lé vi sion a sé pa ré les
Al le mands au lieu de les réunir parce qu’elle a em pê ché la consti tu‐ 
tion d’un passé com mun, ce que montre l’image de cet homme en fer‐ 
mé dans ses quatre murs pour re gar der un an après la chute DU mur.
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Stéphanie Benoist
Centre Interlangues Texte, Image, Langage (EA 4182), Université de Bourgogne,
UFR Langues et Communication, 2 bd Gabriel, F-21000 Dijon

Mal gré quelques re don dances, le re cueil d’ar ticles est d’une grande
ri chesse et d’un grand in té rêt, tant par l’ori gi na li té de la thé ma tique
choi sie que par la quan ti té et la di ver si té des points de vue adop tés
par les dif fé rents contri bu teurs. On ne peut que sou hai ter la pa ru tion
pro chaine des pro chains nu mé ros de la col lec tion.
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